
X P R É F A C E

C’esl donc vers le sud-est, c ’est-à-dire vers l ’Au- 
triche-Hongrie, em pire  hétérogène livré aux luttes 
de dix nationalités rivales, que se fait surtout sentir 
au jou rd ’hui le Drang germanique.

Quelle est la force de résistance de l’étrange 
construction m onarchique que nos pères appelaient 
la « maison d ’Autriche » ? Est-il vrai que, dans 
l ’Europe contem poraine, elle n ’est plus q u ’une 
survivance d ’un passé évanoui?

L ’antique édifice qui a bravé tant de guerres et 
de révolutions est-il si lézardé q u ’il soit p rê t à 
crouler au prem ier choc? ou bien, a-t-il au con
traire  en lui-même, dans sa s tructure , dans la na
ture et l’agencem ent de ses m atériaux, de quoi 
rester debout et d u re r?  Grand et inquiétant pro
blème dont il est nécessaire d ’examiner tous les 
facteurs, sous peine de ne rien com prendre  aux 
prochaines destinées de notre  continent.

Par sa composition ethn ique, comme par la 
complexité de sa constitution dualiste, l ’Autriche- 
Hongrie est, de tous les États des deux mondes, 
un des plus malaisés à connaître en même temps 
q u ’un de ceux dont la connaissance nous importe 
le plus. J ’ai été heureux  de voir quelques-uns des 
plus distingués de mes anciens élèves d e l ’École des 
sciences politiques, M. A. Chéradame, M. Louis 
Jarray , M. René I len ry  consacrer leur jeune  vail


